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ETUDE MICROBIOSTRATIGRAPHIQUE DE L'ALBIEN
DU MASSIF DE MONTGRI (PROV. GERONA, ESPAGNE)

DESCRIPTION DE HENSONINA NOV. GEN.

(GENEROTYPE:
TROCHOLINA LENTICULARIS HENSON, 1947)

(FORAMINIFERIDA, FAM. INVOLUTINIDAE)

M. MOULLADE 1 et B. PEYBERNES 2

Dans le cadre d'un travail d'ensemble sur le Cretace inferieur des Pyrenees
centrales et orientales franco-espagnoles, Tun de nous (B. P.) s'est particulierement
attache ä l'etude d'une importante serie albienne dont l'existence n'avait pas toujours
etc soupgonnee. Dans une monographic recente (B. Peybernes, M. Bilotte, 1971),

il a ainsi ete procede ä une etude stratigraphique et tectonique detaillee des unites

constitutives du massif de Montgri, situe entre les localites de La Escala et de Torro-
ella de Montgri (Province de Gerona, Espagne). Notre propos est de reprendre plus
en detail encore l'analyse biostratigraphique des differents termes de l'Albien afin,
en particulier, de mieux situer dans la serie une riche microfaune d' Orbitolinidae

representee essentiellement par une forme nouvelle, relevant du genre Paracoski-
nolina.

1. LA SERIE STRATIGRAPHIQUE

LlTHOLOGIE ET FAUNES

Dans ce secteur relativement complexe et aux affleurements parfois sporadiques,
il est toutefois possible de lever une assez bonne coupe de detail des termes albiens,
du nord-est vers le sud-ouest, depuis la Cala de Montgo en bord de mer jusqu'au

1 Centre de Recherches Micropaleontologiques « Jean Cuvillier », Laboratoire de Geologie
structurale, Universite de Nice.

2 Laboratoire de Geologie, C.E.A.R.N., Universite Paul Sabatier, Toulouse.
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Fig. 1. — Carte geologique du massif de Montgri et de ses entours.
1. Keuper: marnes irisees ä gypse.
2. Jurassique indifferencie (calcaires roux du Lias moyen, calcaires oolithiques du Bathonien,

dolomies noires du Dogger-Malm).
3. Berriasien superieur: calcaires ä Trocholines et Dasycladacees.
4. Albien: calcaires.
5. Vraconien: complexe detritique.
6. Vraconien ä Cenomanien inferieur: calcaires.
7. Cenomanien superieur: calcaires ä Prealveolines.
8. Turonien: calcaires ä Fissurines.
9. Senonien inferieur: calcaires blancs ou roux.

10. Santonien: calcaires ä Lacazines.
11. Eocene: complexe molassique.
12. Quaternaire: cailloutis.

F: Gisement-type de Paracoskinolina caslerasi n. sp.
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monastere de Santa Catalina, en direction de Torroella de Montgri (fig. 1). On y
observe successivement, de la base au sommet (fig. 2):

Terme 1. Calcaires massifs, graveleux et ferrugineux, riches ä leur partie infe-
rieure en chailles de couleur orangee. La macrofaune, relativement pauvre, se reduit

ä des debris d'organismes recifaux et peri-recifaux (Polypiers, Rudistes ä test mince,
Bryozoaires). La microfaune et la microflore sont abondantes par contre, avec
Coskinolinella daguini Delmas et Deloffre, Simplorbitolina manasi Ciry et Rat
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et surtout S. conulus Schroeder (l'extension de ces trois formes n'atteignant cepen-
dant pas le sommet de la formation 1), Orbitolina (Mesorbitolina) minuta Douglass,
O. (M.) texana texana (Roemer), Hensonina lenticularis (Henson) (le plus souvent
de taille encore relativement reduite et avec un reseau canaliculaire modestement

developpe), Dorothia oxycona (Reuss) (qui n'apparait qu'ä la partie superieure),
Sabaudia minuta (Hofker), et enfin, dans la moitie inferieure du terme 1, de nom-
breuses Algues Floridees (Agardhiellopsis cretacea Lem., Paraphyllum primaevum
Lem.). L'epaisseur globale de cette formation calcaire, compte tenu du pendage et de

la nature des affleurements, est d'une estimation delicate; on peut l'evaluer ä environ
deux cents metres.

Terme 2. Calcaires cryptocristallins (biosparites ä biomicrites), plus argileux que
ceux du terme 1, formant un leger ressaut dans la topographie (vingt ä trente metres).

L'extreme base de la formation renferme une association assez pauvre dans

laquelle sont melees des Orbitolines (indeterminables), des Osangidariidae (Gave-
linella sp.) et quelques Hedbergella infracretacea (Glaessner), mais la majeure partie
livre une riche microfaune ä cachet resolument neritique, avec surtout Paracoski-
nolina casterasi n. sp. (voir description dans la note de M. Bilotte, J. Canerot,
M. Moullade, B. Peybernes, ci-apres), associee ä Hensonina lenticularis (frequente,
souvent de grande taille et richement ornementee), Cuneolina gr. pavonia d'Orb.,
de rares Sabaudia minuta, Pseudocyclammina cf. rugosa (d'Orb.), Dorothia oxycona,
de rares Favusella washitensis (Carsey), des Orbitolines (dont O. (M.) texana

texana, O. (M.) texana aperta (Erman), puis O. (O.) paeneconica Vial). Le gise-

ment-type de Paracoskinolina casterasi n. sp. se situe dans le grand ravin d'orientation
nord-sud qui separe les collines cotees 124 et 130 (feuille n° 297 au 50.000°, Estartit,
x - 6°50'04" E„ y - 42°04' N.).

Terme 3. Complexe detritique marno-greseux (cent ä cent vingt metres), au sein

duque! alternent des marnes r.oires schisteuses, des calcaires greseux bioclastiques et

ferrugineux, ainsi que des microconglomerats ä ciment calcaire et ä elements de quartz
bipyramides (remaniement d'un materiel triasique).

Les niveaux plus calcaires livrent quelques huitres et de gros gasteropodes, ainsi

qu'une microfaune peu abondante (Cuneolina gr. pavonia, Pseudocyclammina cf. rugosa,
O. (M.j texana aperta, O. (O.) paeneconica^ avec encore de rares Paracoskinolina
casterasin. sp. et, uniquement ä la base de la formation, Hensonina lenticularis)', enfin,
vers le sommet de ce terme 3, il faut noter la presence d'O. (O.) durand-delgai Schr.

Terme 4. Calcaires en plaquettes, gris-clair ou bleutes, cryptocristallins (vingt
metres), qui ont fourni: Cuneolina sp., Pseudocyclammina cf. rugosa, accompagnees
d' Orbitolina (O.) durand-delgai, O. (O.) cf. conica (d'Arch.) et de quelques rares

Neoiraqia cuvillieri Moull. Lateralement et un peu plus au nord-ouest, le long de la

route militaire de Mongo, les calcaires en plaquettes du terme 4 sont completes par
quelques metres de calcaires bioclastiques roux, ä Simplalveolina simplex (Reich).
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Terme 5. Calcaires cryptocristallins massifs ä Praealveolina cretacea (d'Arch.)
et Ovalveolina ovum (d'Orb.), admettant ä leur base un niveau de breches poly-
geniques ferrugineuses ä Orbitolines et Prealveolines, largement transgressif sur le

terme precedent.

Interpretation

Compte tenu des resultats d'ordre biostratigraphique obtenus en de nombreux

travaux anterieurs (R. Schroeder, 1963; M. Moullade, 1966; R. Busnardo,
Y. Champetier, E. Fourcade, M. Moullade, 1968; Y. Champetier et M. Moullade,

1970; M. Moullade et P. Saint-Marc, 1972), Ton est conduit ä accorder, sans

qu'apparaisse la moindre incompatibility dans la repartition des faunes, un age

albien inferieur et moyen ä la formation 1. II faut toutefois remarquer, dans

ce secteur, une delimitation (avec phenomene de superposition partielle) des deux

biozones ä Simplorbitolina manasi et S. conulus qui se revele moins stricte que dans

les regions cantabriques et dans le Levant espagnol.
A l'extreme base de la formation 2 Ton recueille encore Hedbergella infra-

cretacea, forme planctonique qui s'eteint au sommet de l'Albien moyen (M. Moullade,

1966). La microfaune neritique recoltee dans la totalite de la formation n'est

pas tres significative, le probleme qui se pose etant plutöt de situer stratigraphi-
quement la nouvelle espece qui s'y recueille en abondance; notons cependant la

persistance ä ce niveau d'Orbitolina (Mesorbitolina) texana texana (dont l'extinction
se situe ä l'Albien superieur, cf. M. Moullade et P. Saint-Marc, 1972), la dispa-
rition progressive de Sabaudia minuta, l'apparition d'O. (M.) texana aperta et de

Favusella washitensis, ensemble de donnees qui milite en faveur d'un age albien

superieur s.s. (excl. Vraconien) pour ce terme n° 2.

Nous sommes d'avis de conferer un age vraconien (avec passage vers le haut

au Cenomanien basal) ä l'ensemble represents par les termes 3 et 4, essentiellement

en raison de l'apparition en leur sein d'O. durand-delgai et de Neoiraqia cuxillieri
(cf. M. Moullade, M. Bilotte, R. Busnardo, J. Canerot, E. Fourcade, B. Pey-

bernes, 1972) et de la presence, au sommet du terme 4, de Simplalveolina simplex.
Une lacune (par erosion) separe localement le terme 4 du terme 5, que les

Alveolinides permettent d'attribuer au Cenomanien moyen-superieur.

2. REMARQUES PALEONTOLOGIQUES

Pseudocyclammina cf. rugosa (d'Orb.) (pi. 3, fig. 2 et 5)

P. rugosa est une espece frequemment citee dans les associations microfauniques
cenomaniennes. Nous lui avons done rapporte avec la mention « cf. » nos specimens
de l'Albien superieur et du Vraconien, qui ne different cependant pas sensiblement
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des formes types. Des observations analogues effectuees par Tun de nous (M. M.)
sur du materiel albo-cenomanien de Grece nous incitent ä attribuer ä cette forme une
extension stratigraphique un peu plus large que celle qui lui etait classiquement
accordee.

Nautiloculina sp. (n. sp.) (pi. 3, fig. 3-4)

Cette denomination s'attache ä une Nautiloculine que Ton observe d'une maniere

assez constante dans les microfacies neritiques mesogeens depuis le Berriasien jusqu'ä
l'Albien, et qui ne parait differer de Nautiloculina oolithica (Möhler), du Jurassique,

que par d'infimes details structuraux et surtout par des dimensions plus importantes.

Hensonina now gen. (famille Involutinidae Butschli, 1880)

Generotype: Trocholina lenticularis Henson, 1947

Origine du nom: genre dtdit k F. R. S. Henson

Diagnose: genre appartenant ä la famille des Involutinidae, avec un proloculus
spherique suivi d'une longue löge tubulaire indivise, ä section ogivale, enroulee
selon une spire plane formant la partie centrale d'un test bi-involute, discoi'dal,
bilateralement ornemente d'un dense reseau calcitique isolant de fins canalicules,

qui se poursuit en profondeur jusqu'au contact de la spire interne. Ouvertüre
terminale, constitute par l'extremite distale du tube formant la loge.

Rapports et differences: ce nouveau genre s'apparente assez etroitement au

genre Involutina Terquem, dont il differe cependant par la structure de l'ornemen-
tation bilaterale, constitute d'une rtticulation et non par des piliers.

Hensonina lenticularis (Henson) (pi. 3, fig. 6 ä 9)

Synonymie:

1947 Trocholina lenticularis n. sp. — Henson, Ann. Mag. Natur. Hist., ser. II,
vol. XIV, pp. 452-453, pi. XI, fig. 1 a-c, pi. XII, fig. 1, 2, 3, 5, 6, 7, 8.

1947 Trocholina lenticularis var. minima, sp. et var. nov. — Henson, ibid., pp. 453-

454, pi. XI, fig. 5a-c- pi. XII, fig. 4.

Attribution gtntrique:

II nous est tout d'abord apparu, et ce depuis plusieurs anntes, qu'avec son test

lenticulaire planspiralt involute posstdant un plan tquatorial de symttrie, cette

espece devrait etre manifestement exclue du genre Trocholina, caracttrist par un
enroulement trochospiralt.

Henson avait mentionnt l'existence d'une dissymttrie dans l'ornementation
ombilicale des deux faces chez cette espece et sa varittt, avec une face « dorsale »
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ornee d'une reticulation et une face «ventrale» agrementee de piliers; cette dissy-
metrie est revelee d'une maniere tranchee dans ses dessins, un peu idealises semble-t-il
(pi. XI, fig. 1 et 5), mais apparait beaucoup moins nettement sur le specimen
photographic (holotype, pi. XII, fig. 5-6). En outre il faut souligner que l'auteur interprete
comme « face ventrale » (done ä piliers selon sa propre conception) les figures 6

(vue externe) et 7 (section tangentielle) qui se montrent en fait d'aspect parfaitement
reticulaire! Jointes ä l'examen attentif de notre materiel, qui nous a toujours permis
d'observer la presence d'un reseau et non de piliers, ces donnees nous conduisent ä

penser qu'HENSON a systematise en distinction fondamentale, en les exagerant, de

legeres variations peut-etre localement accusees par un degre different d'usure du
test sur les deux faces du specimen considere. Ces observations et considerations

permettent done egalement d'exclure l'espece lenticularis du genre Involutina, dont
eile possede par ailleurs l'organisation generale.

A la recherche d'un taxon qui puisse accueillir cette curieuse espece, nous avions

momentanement ete tentes de l'attribuer au genre Globospirillina Antonova, 1964,

du fait d'une ressemblance superficielle avec certains specimens figurant parmi
l'illustration originelle de l'espece G. clara Antonova, 1964. Or chez cette derniere
l'ornementation ombilicale est constitute de granulations et non d'un reseau. Au
demeurant, cette caracteristique nous autorise ä rattacher G. clara au genre
Involutina, et ä restreindre l'acception du genre Globospirillina aux seuls caracteres de son

generotype, G. condensa Antonova, forme bi-involute depourvue d'ornementation
centrale. Quant ä la troisieme espece incluse par l'auteur dans son nouveau genre,
G. pellucida Antonova, il s'agit, ä en juger d'apres les illustrations, d'une forme
nettement bi-evolute qui releve done en fait du genre Spirillina (sous reserve d'une
etude approfondie de la microstructure de la paroi du test).

En 1971 (p. 288, pi. 43 et 59/2) J. Ramirez del Pozo a rapporte, sans toutefois
justifier cette attribution, l'espece lenticularis au sous-genre Aulotortus (Paratro-
cholina) Oberhauser. II nous faut dejä emettre une reserve quant ä cette formulation,
puisque le genre Paratrocholina est habituellement reconnu comme synonyme (plus
recent) du genre Aulotortus (cf. R. C. Moore, 1964, C, pp. 740-741). Sur le fond,
nous ne pouvons pas par ailleurs partager le point de vue de Ramirez del Pozo,
etant donne que chez le genre Aulotortus l'enroulement se revele legerement strepto-
spirale (et non planspirale) et que l'ornementation bilaterale est soit nulle soit reduite
ä de discrets piliers.

Assimilation specifique:

Dans sa description originelle (1947) Henson avait separe de la forme-type une
variete (« var. minima ») essentiellement distinguee par ses dimensions moindres,
une absence de striation de la zone marginale et une ornementation ombilicale un

peu moins exuberante. Ces distinctions morphologiques s'accompagnaient d'une
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separation au plan stratigraphique, l'espece lenticularis s.s. etant recueillie au sein

et immediatement au-dessus de strates du Cenomanien inferieur et la variete minima
en des couches datees du Cenomanien superieur. L'auteur mentionnait enfin la

possibility de l'existence de formes intermediaires (p. 454: «it is possible that the

two intergrade »).

Nous avons effectivement retrouve les deux formes distinguees par Henson
{var. minima pi. 3, fig. 6; lenticularis s.s. — pi. 3, fig. 7 ä 9 de la presente note),
avec cependant suffisamment de specimens intermediaires pour que soit justifiee
une assimilation de l'ensemble sous un meme vocable taxinomique. En outre, dans

notre materiel les formes qui correspondraient ä la variete minima s'observent surtout
dans les couches plus anciennes (formation 1, d'äge albien inferieur-moyen) et les

grandes formes plus richement ornementees dans les niveaux plus eleves de la serie

(formations 2 et 3, d'äge albien superieur-vraconien), soit l'inverse de ce qu'avait
remarque F. R. S. Henson. Notons enfin le moment de l'apparition de cette espece,

plus precoce (albien inferieur-moyen et non pas cenomanien inferieur) que ne l'avait
envisage son auteur. II ne semble pas toutefois que Ton puisse aller dans ce sens jus-
qu'ä prendre en consideration l'äge bedoulien mentionne par Ramirez del Pozo
{op. cit., 1971, ex. pi. 43); en aucun secteur de la Mesogee il ne nous a en efifet ete

donne jusqu'ä present d'observer H. lenticularis en des niveaux plus anciens que
l'Albien.

Paracoskinolina casterasi n. sp.: voir description dans la note (ci-apres) de

M. Bilotte, J. Canerot, M. Moullade, B. Peybernes.

3. CONCLUSIONS

L'analyse microbiostratigraphique detaillee de l'Albien du massif de Montgri,
nouvelle contribution ä une meilleure connaissance du Cretace iberique, nous a

permis de dater avec une relative precision les differents termes d'une serie comportant
une riche microfaune neritique (de legeres influences pelagiques ne se manifestant
sporadiquement que dans les niveaux de base du terme 2). Un certain nombre de

formes interessantes ont ainsi ete situees dans le cadre chronostratigraphique, en

particulier une Paracoskinoline nouvelle particulierement bien representee dans ce

gisement, et la « Trocholina » lenticularis d'HENSON, dont les caracteres singuliers
nous ont paru justifier l'erection d'un nouveau taxon d'ordre generique au sein de la

famille des lnvolutinidae.

Manuscrit depose le 21 juin 1973.
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PLANCHE 1

I ä 12: Paracoskmohna casterasi n. sp. Albien superieur-Vraconien
1. Holotype, section axiale. Torroella de Montgri (prov. Gerona). Collect. Departement

Sei Teire Univ. Lyon, n" 50 297.
2. Section axiale. Torroella de Montgri.
3. Paratype, section axiale. Massif de Sarratella (prov. Castellon). Collect. Departement

Sei. Tene Univ. Lyon, n° 50 298.
4. Section axiale. Torroella de Montgri.
5. Section axiale, tres legerement oblique. Torroella de Montgri.
6. Section axiale. Torroella de Montgri.
7. Section axiale, legerement oblique. Torroella de Montgri.
8. Section subaxiale. Torroella de Montgri
9. 10, 12. Sections transversales Torroella de Montgri.

11. Section tangentielle sous-epidermique, montrant la disposition des cloisons et les lames
radiales. Torroella de Montgri

Grossissements:
1,9,11:35/1 4,5,10,12.38/1
2,6- 45/1 7: 42/1
3: 48/1 8: 31/1

PLANCHE 2

1 ä 3 Paracoskmohna casterasi n. sp. (formes microspheriques) Albien supeneur-V'aconien
Torroella de Montgri.

1, 2. Sections axiales.
3. Section subaxiale.

4. Orbitolina (Mesoibitohna) mittuta Douglass. Albien infeneur-moyen. Torroella de Montgri.
Section axiale d'un individu megaspherique.

5. Coskinolinella daginni Delmas et Deloffre. Albien inferieur-moyen. Torroella de Montgri.
Section axiale.

6. 8. Simplorbitohna gr. manasi-conuhis. Albien inferieur-moyen. Cala de Montgo.
Sections transversales.

7. Simpiorbitolina conuius Schroeder. Albien infeneur. Cala de Montgo.
Section subaxiale.

Grossissements:
1:30/1 3,4,6,7,8:38/1
2: 28/1 5: 55/1

PLANCHE 3

1, Cuneolina gr. pavoma d'Orbigny. Albien superieur. Torroella de Montgri.
Section axiale.

2, 5. Pseudocyciamnuna ef. rngosa (d'Orbigny). Albien superieur. Torroella de Montgri.
2. Section axiale.
5. Section oblique.

3, 4. Nautiloculina n. sp. Albien superieur. Torroella de Montgri.
3. Section oblique.
4. Section axiale.

6 ä 9 Hensomna lenticularis (Henson). Torroella de Montgri.
Sections axiales.
6. Specimen ä ornementation bilaterale peu developpee. Albien infeneur.
7 ä 9. Specimens ä ornementation bilaterale developpee. Albien superieur.

Grossissements:
1: 34/1 6: 42/1
2: 23/1 7: 31/1
3,4:55/1 9:38/1
5 8: 28/1
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